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Comment les entreprises
africaines francophones in-
tègrent-elles le numérique
dans leur stratégie ? Quel
est le niveau de maturité
des organisations afri-
caines majeures face aux
opportunités apportées par
le digital et les nouvelles
technologies ? Une étude
du cabinet Deloitte ap-
porte des réponses. 

LE réseau des cabinetsDeloitte (Afrique franco-phone) dont celui duGabon, a présenté en finde semaine écoulée, lesrésultats d'une étudeconduite auprès de 400entreprises et organisa-tions de 7 pays de l'es-pace francophoneafricain, identifiéescomme pionnières sur ledigital (Early Adopters ouDigital Pioneers), c'est-à-dire celles qui adoptentrapidement les innova-tions.Cette étude a consisté àsavoir comment la trans-

formation digitale estperçue par lesdites entre-prises comme un outil ca-pable de répondre auxproblématiques des en-treprises. A l'exemple decelles liées à la gestiondes portefeuille clients,de la capture de nouveauxclients, de la collecte etl’analyse des données, dela transformation de l’ex-périence client et le ren-forcement de l’imaged’entreprise innovante,etc.Autrement dit, cetteétude a voulu saisir ledegré avec lequel les en-treprises utilisent le digi-tal pour les processusopérationnels quotidiens,tels que la planification, lafacturation, la gestion deprojet ou le recrutement,comme des solutions plusavancées permettant deréaliser des analyses plusdétaillées du marché. Cestendances touchent l’en-semble des secteurs (télé-communications, servicesfinanciers, industries,etc.) mais aussi l’ensem-ble des acteurs publics etprivés.Il ressort de cette étude
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que la quasi-totalité desorganisations les plussensibles au digital, soit87% des répondants, dé-clarent disposer d’unebase de données clientsqui leur permet de captu-rer l’ensemble des infor-mations ( personnelles,données géographiques,consommation, etc.). Ce-

pendant, uniquement42% utilisent et/ou mo-nétisent ces informationsqui permettent d’accroî-tre de manière significa-tive la rentabilité et lesventes.De plus, l'étude montreque «le ralentissement
économique actuel et les
pressions budgétaires qui
en découlent ont poussé
les organisations à réflé-
chir à des moyens inno-
vants permettant le

renforcement de leur per-
formance opérationnelle,
tout en préservant leur
image de marque. Le digi-
tal apparaît comme l’un
des leviers d’action ma-
jeurs. En effet, 43% des
participants déclarent al-
louer plus de 1% de leur
budget global aux initia-
tives digitales.»En outre, l'étude sur la"maturité digitale" mon-tre clairement qu'à cettenouvelle ère digitale, la ré-putation des organisa-tions devient de plus enplus fragile. « Les partici-
pants interrogés déclarent
que le contrôle de l’image
et la communication se
font principalement via les
canaux digitaux tels que
les sites internet, les plate-
formes sociales, etc. Ainsi,
l’ensemble des secteurs dé-
clarent à plus de 80% dis-
poser d’un dispositif de
surveillance de leur e-ré-
putation, qu’il soit manuel
ou automatique », dit lerapport d'étude.
FORCE DU DIGITALE. Deplus, la quasi-totalité desorganisations contactéesdéclarent avoir initié aumoins une réflexion sur ledigital. Cependant, unprogramme de transfor-mation digitale est identi-fié comme une initiativecomplexe, nécessitant la

définition d’une stratégieclaire, mais aussi la miseen place d’une entité dé-diée à la gestion de cesinitiatives. Plus de la moi-tié des organisations àl’échelle de l’Afrique fran-cophone ont mis en placeune entité à même degérer ces initiatives. En conclusion, cette pre-mière édition du baromè-tre Deloitte "maturité
digitale des entreprises
africaines", au travers deses résultats, permet d’af-firmer que le numériquereprésente une chancepour les entreprises et or-ganisations africaines,peu importe le secteur, lataille et l'activité.Les organisations afri-caines sont bienconscientes que cette ré-volution numérique estun tournant qu’elles nedoivent pas rater, et quecette transformation quileur est imposée doit êtreréalisée avec succès, afind’assurer leur pérennité. Le premier baromètre ré-gional de la maturité digi-tale des entreprisesafricaines permet ainsiaux dirigeants des entre-prises africaines de se po-sitionner par rapport auxleaders de la région.

SOLLICITÉ par sa clientèleavisée sur les évolutionstechnologiques du mo-ment, l’opérateur GabonTélécom vient d’apporterune réponse pertinente enmatière de sécurité pourles enfants.Le service dénommé «Smart Kids » a été lancé enpartenariat avec un géantmondial des solutions degéolocalisation, Emd-Connect. Il s’agit d’une ex-clusivité réservée à GabonTélécom, pour servir lemarché gabonais.Basé sur la technologie degéolocalisation, l’outil per-met aux parents de suivreà la trace et en temps réel,via un téléphone portable,les déplacements de leursenfants, à travers des zonesprédéfinies (maison, école,piscine, club de sport ouloisir, etc.).Le package du « Smart Kids» proposé par Gabon Tele-com comprend un boîtierGPS (Balise), un service degéolocalisation (applica-tion) et une carte SIM. Pouren profiter, l’usager doitdisposer d’un smartphonesous android ou iOS pourutiliser l’application dé-diée. Au Gabon, seuls lesclients Libertis et Moovpeuvent profiter de cetteoffre innovante.« Destinée à traiter la ques-
tion sensible de la sécurité
des enfants hors du cadre

familial, le service « Smart
Kids » est la première offre
d’objet connecté. Le produit
permet aux parents de «
garder un œil sur les en-
fants », tout en étant éloi-
gnés d’eux. A travers sa
balise localisée, l’enfant en
déplacement ôtera bien de
préoccupations au parent
qui sera rassuré de sa loca-
lisation exacte. Les mouve-
ments, le parcours de
l’enfant, ses entrées et sor-
ties dans une zone donnée

peuvent être tracés dans un
historique enregistré. En
cas de besoin, l’enfant peut
émettre des appels d’ur-
gence vers un seul numéro
prédéfini, en appuyant sur
le bouton SOS de son kit »,explique un technicien deGabon Telecom.Pour l’opérateur, le lance-ment de cette nouvelleoffre confirme son attache-ment à doper le contenu deson offre Internet Trèshaut débit.

Gabon Telecom lance le �" Smart kids "
Innovation technologique
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Le nouveau smart kids de Gabon Télécom.
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